
Pour plus d’information, veuillez contacter Stephanie Bunker, OCHA-New York, +1 917 367 5126, portable +1 917 
892 1679; Kristen Knutson, OCHA-New York, +1 917 367 9262; Elisabeth Byrs, OCHA-Geneva, +41 22 917 2653, 
portable +41 79 473 4570. Les communiqués de presse d’OCHA sont accessibles sur http://ochaonline.un.org ou 
www.reliefweb.int. 
 

 

UNITED NATIONS  NATIONS UNIES 
 

Office for the Coordination of Humanitarian Affairs 
 

95 POUR CENT DE LA POPULATION A FUI BIRAO DANS LE NORD EST DE LA 
REPUBLIQUE CENTRAFRICAINE 

 
(New York, 21 mars 2007) : Une équipe de l’ONU, qui a visité Birao dans le nord-est de la République 
Centrafricaine pour la première fois depuis la reprise des combats entre les forces gouvernementales et les 
militants de l’UFDR, a constaté hier que la ville a été abandonnée par ses habitants. 
 
Toby Lanzer, le coordonnateur humanitaire des Nations Unies qui a conduit la mission à Birao, s’est dit 
choqué par ce qu’il a pu voir : « Les Nations Unies n’ont jamais vu une ville en RCA où 70 pour cent des 
maisons ont été incendiées. L’impact de cela sur la vie de la population ne peut être exagéré. » 
 
Près de 14 000 personnes vivaient à Birao avant les récents affrontements. La ville est située à proximité de 
la frontière de la RCA avec la région soudanaise du Darfour. Suite à la visite effectuée hier, les Nations 
Unies estiment maintenant qu’il n’y a pas plus de 600 habitants demeurant dans la ville, les autres s’étant 
réfugiés dans la brousse pour fuir la violence. En plus de l’incendie des maisons, qui rend le retour de la 
population pratiquement impossible avant le début de la saison des pluies en mai, l’équipe de l’ONU a 
constaté que les écoles de la ville ainsi que l’hôpital ont été détruits et pillés durant les combats. Pour faire 
face à la situation humanitaire suite à la récente flambée de violence, les priorités sont : abri, denrées non-
alimentaires et aide psycho-sociale.  
 
« Cette information alarmante souligne l’importance de ma mission, qui a pour but de mettre en lumière la 
situation lamentable dans le nord de la RCA, ainsi que nos difficultés à apporter une réponse adéquate faute 
de moyens financiers et d’acteurs humanitaires sur le terrain », a déclaré John Holmes, Secrétaire général 
adjoint  aux affaires humanitaires et Coordonnateur des secours d’urgence, qui effectue depuis hier une 
mission de deux semaines dans trois pays africains (Soudan, Tchad et RCA). 
 
Le nombre des personnes déplacées dans certaines régions de la République Centrafricaine a triplé en 2006. 
On compte près de 280.00 personnes déplacées, dont 20.000 Centrafricains réfugiés au Cameroun, 50.000 au 
Tchad et environ 212.000 de personnes déplacés à l’intérieur du pays. Un million de personnes, soit un quart 
de la population, sont affectée par l’insécurité qui s’est répandue dans le nord. 
  
Les conflits armés qui persistent depuis des décennies, l’instabilité politique et une mauvaise gouvernance 
ont dévasté la vie de 4,2 millions de personnes vivant dans le pays. Selon l’Index de développement humain 
publié par le Programme des Nations Unies pour le Développement (PNUD), le pays est le 7ème plus pauvre 
du monde. Les indicateurs sociaux sont en déclin depuis deux décennies. Ainsi, selon une estimation de 
2003, la mortalité des enfants en dessous de 5 ans se situait à plus de 20%. Les infrastructures de base et les 
services sociaux, tels que la santé et l’éducation sont quasiment inexistants en dehors de la capitale Bangui. 
  
Pour 2007, les Nations Unies ont lancé un appel de fonds pour un montant de 54,5 millions de dollars en vue 
d’une assistance d’urgence à la population. A ce jour, 8 millions de dollars ont été reçus, 15% de ce qui est 
requis. En 2006, seulement 60% des besoins ont pu être couverts.   
 


